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La CFTC , comme l’ensemble des organisations syndicales, a été conviée ce jour par 
les Ministres E.Woerth et A. Santini, à une réunion de travail sur l’agenda social 
concernant les thématiques de la Fonction Publique. 
 

La CFTC en sort déçue mais pas surprise. 
 

M. Woerth a donné l’impression que l’on vivait dans un autre monde, et qu’il n’y avait 
aucunement besoin de changer de cap et de politique. 
 

La CFTC  déplore l’attitude du Ministre donnant l’impression que les agents des trois 
versants de la Fonction Publique ne sont pas touchés par les conséquences de la crise. 
On a eu l’impression que rien ne s’était passé et que le calendrier social évoqué par le 
Ministre aurait pu être prononcé il y a un an sous les mêmes termes. 
 

La CFTC  a rappelé avec force et conviction qu’elle souhaitait que soient engagées 
rapidement et  précisément des négociations et non des rencontres d’échanges sur : 

• L’emploi avec décision immédiate d’un moratoire sur les 30 000 postes 
supprimés en 2009 ainsi que sur le sujet des contractuels et de la précarité de 
leur emploi ; 

• Les salaires avec une décision rapide sur une revalorisation du pouvoir d’achat 
par augmentation de la valeur du point et des points d’indice pour tous les 
fonctionnaires ; 

• Les thématiques non encore abouties alors que les engagements de l’Etat 
étaient clairement annoncés depuis février 2008 (la catégorie B, le dossier santé 
au travail et CHSCT, la protection sociale complémentaire, la situation des 
séniors, la catégorie A…). 

• Malheureusement le Ministre est resté sourd à ces demandes, allant même 
jusqu’à dire qu’il fallait accélérer le mouvement sur la réduction des effectifs 
par exemple, même si sur certaines thématiques l’Etat semble prêt à aboutir. 

 

Les conditions ne sont donc pas réunies ce jour pour entamer un vrai dialogue 
social avec les Pouvoirs Publics et amène la CFTC à confirmer sa volonté de 
participer au mouvement du 19 mars et à l’amplifier sous toutes ses formes. 


